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Pour les tentatives de coalition de 1883 et 1884-
I attitude des principaux chefs de chaque parti et de
chaque groupe, les intérêts en jeu, les entrevues et
les échanges de vues

;

Pour l'histoire du ministère Joly : les diverses in-
fluences qui entrèrent dans le choix des ministres, tou-
tes les circonstances qui entourèrent la défection (!eMM. Flynn, Fortin, Blanchet, Ohauveau et Racicot.
et les motifs qui pouvaient animer chacun de ces mes-
sieurs en particulier;

PAS^UTr'.^!'HoIT'^^^"^ ^^^ $25.003.52? DU COULAGE ET

blée S"isla*ivei
"^ »"•*'*" P^» «""P'e sujet à enquête pour l'asscm-

,..«"'* ^ aurait-il pas. parmi nos soixante-treize députés, deux hommes
'""«^f..S°V."*".'' •=* '^^" patriotes pour demander cette enquête"

lVxnnrfJt5o"n*'"H,? J'°*"'?" ?"''':J".
'"^ X°"«= mystérieux qui enveloppeexportation du bois a pu pe de la région du Saint- Maurice, surtout

OUA^mVIrVx i\ TTuiV^rJ^'^l; /"' deviendrait intéressante.

Ce deuxième article parut dans le "Nationaliste" du 23 avrilur, le même çhrysoatome Ungelier avait signé le 13 mars précé-dent devant M. Oliver, commissiaire de la Cour supérieure à Québecrelativement a l'administration des Terres de la Couronne un aShqu, était un plaidoyer plutôt qu'une attestation en faveur de la nothnne parent.ste car il remplissait trois colonnes du ''SofeirE Ma treChrysostome disait dans cet affidavit:
" ^ *'aitre

tohr^Vsoïr lf\^'"lT''^^''v ^''^- S^'-î'^fo'-estiers depuis le mois d'oc-tobre 1898 et. en cette qualité, je suis chargé de surveiller, de diriger

cLra'''°;î*'"°'^' *?.V* 'f PS"°.""«^' des gardes-forestiers qui eux sonîcharges de surveiller les droits de coupe du bois qui se fait sur Us
hlîwc''/ '? Couronne, dans les limites sous licence, et sur les lots sous

hô s M^. T*'°-.
'^''"'^ *'?'" "* *""«' «"J«t »"'' droits de coupe de

f,««;„f ?" ^T""' insiste à voir spécialement à ce que ces officiers

cJ. J H^"ï
*'"°«"'' ponctuellement, honnêtement It efficacementCes gardes-forestiers sont obligés de faire rapport à la fin de cW,uémois du calendrier, de donner un détail de leSr ravdl jour oar iSur

V-:J'u^'^ ^'' mesurent des billots, d'annexer leurTfeiiUes de mesu'

"cuîle?s'"
"^ P^'-mettre de vérifier leurs feuilles avec ceîleT des

"Mon fils Gustave Adolphe Langelier, est mon assistant II estchargé particulièrement de toute la partie est de la pr^ince mais i'atoujours eu connaissance de ses rapports, et je sa.s'^quTfSt^Sn travail efficacement et avec soin. Quand je dis "la partie-est de U pro-


